
         
            

           
             
             

           
    

            
             
             

        
      

       

          
        

        
      

     
    

 

      

 

  

  

  
  

 

 
  

 

 

 
  
 

 

  
   

 

  
  

 

    

  
      

     

      
      

     
      

      
    

  

    
 

  
 

    
  

 

   
    

      
     

    
    

  

      
    

   
     

     
    

     
   

     
   
     
    
    

    
  

    
     

  
    

 

       
    

    
  

    
  

    
   
    

   
    

   
    

    
    

    
     

   
    

   

  

S A F R A N :
C‘est q uoi ? C‘est q ui ?

sCi tcaS dyn GTSME- R loxe

Depuis plusieurs semaines, nos organisations syndicales CGT vous font 
part de leurs informations et analyses concernant le projet « H é rak les » . 

B ien q ue le dossier semb le encore s‘accé lé rer avec la ré vocation de 
M . Z yss et la nomination de M . A ntoine Gendry en tant q ue P ré sident 
du Conseil d‘A dministration de la S N P E , la CGT a souh aité vous faire la 

80/11/81Le

carte d‘identité du Groupe S afran pour b ien comprendre les tenants et D ans ce num éro : 
ab outissants de ce projet. 

Ceci ne représente en rien une acceptation du projet de notre part, Intrdctinou o 1 
mais au contraire un travail d‘analyse dont le b ut est de comprendre la 

Car ’ientéte dd ti 1-2 
place q ue pourrait tenir nos entreprises dans un tel Groupe et q uels sont de Safran 
les rapports des forces en pré sence pour tenter 

La r rsen -epé tati 3d‘arrach er des garanties pour l‘ensemb le des sala-
vi nitésydcale 

rié s de la S N P E et de S afran. Safran 

S elon nos sources, le projet « H é rak les » a pour La r rsen -epé tati 3 
vi nitésydcaleob jectif de fusionner une partie de la S N P E 
SPS

(cf tra cts p ré cé d e n ts) avec nos voisins de S P S , elle- J’achètes la SNPE et je 
rev d me au b -ens la chii x an Pos tiin GT 4o Cmê me composante d‘un Groupe dé nommé S afran. queris 

SPS et Safran 

Les d nèr 4eries 
ifs Hr lesno éakCarte d‘identité du G roupe S afran ! 

L e Groupe S afran a un effectif ñ S P S comprend un effectif de ñ S necm a a un effectif total de 
total de 5 7 0 0 0 salariés dans le 1 1 8 2 salariés. E lle conç oit, 9 7 7 6 salariés et est compo-
monde. P our la partie franç aise, dé veloppe et ré alise diffé - sé e de 8 é tab lissements 
elle a un effectif de 4 24 0 0 sala- rents produits : les tuyè res (V ernon, Gennevilliers, V il-
riés et est composé de 5 6 é ta- du M 51 , les tuyè res M P S laroch e, Corb eil, L e Creusot, 
b lissements ré partis dans 4 d‘A riane 5 (b oosters à pou- Istres, Courcouronnes, K ou-
b ranch es : dre) et P 8 0 (lanceur V é ga), rou). S necma conç oit et ré -

des missiles tactiq ues alise des moteurs aé ronauti-
ñ P ropulsion aé ronautiq ue et 

(M istral, S uper 53 0 ,… ), des q ues civils et militairesspatiale, 
volets aé ronautiq ues (volets (CF M 56 , GE 9 0 , CF 6 ,

ñ É q uipements aé ronauti-
rafale M 8 8 , … ), des arriè res GP 7 2 0 0 , S am 1 4 6 , M 8 8 ,q ues, 

ñ Dé fense - sé curité corps composites de moteurs M 53 , L arzac, TP 4 0 0 -D6 ,...) 

ñ Communications civils é q uipant les futurs et les moteurs spatiaux liq ui-
B oeing, A irb us et S uk h oï, des (V ulcain, V ulcain 2 ,L a b ranch e propulsion aé ronau-
E mb raer, B omb ardier,... H M 7 B , V inci, P P S 1 3 50 ,… ).tiq ue et spatiale : 
(L eap 56 remplaç ant du 

ñ S necm a S erv ices emploieCette b ranch e a un effectif total CF M 56 , S am1 4 6 , … ) et des 28 8 9 salariés ré partis dans 2de 21 5 0 0 salariés. E lle est com- applications industrielles é tab lissements (S t Q uentinposé e de 1 6 é tab lissements ré - (b riq uettes ITE R , soles de en Y velines et Ch â tellerault).partis dans 6 filiales principa- four,… ) S necma S ervices est spé ciali-les : 



sé  dans la maintenance et la 
ré paration des moteurs d‘a-
vions civils et militaires. 

ñ T urb om éca emploie 5 7 8 0  sala-

riés ré partis dans 3 é tab lisse-
ments (Tarnos, B ordes et M é -
z iè res). Turb omé ca est ex pert 
dans les moteurs civils et mili-
taires d‘h é licoptè res. 

ñ M icroturb o est composé e d‘un 
seul é tab lissement à  Toulouse. 
4 6 2 salariés composent cette 
entreprise. M icroturb o conç oit 
et fab riq ue des turb oré acteurs 
pour missiles, engins cib les et 
drones. 

ñ T ech S pace A ero a un effectif 
de 1 1 4 5  personnes dans un 
seul é tab lissement b elge (L iè ge). 
L es salarié s de Tech space A ero 
conç oivent, dé veloppent et pro-
duisent des modules, des é q ui-
pements et des b ancs d‘essais 
pour moteurs aé ronautiq ues et 
spatiaux . 

L a b ranch e é q uipements aé ro-
nautiq ues : 

Cette b ranch e a un effectif total de 
21 6 9 0  salariés. E lle est composé e 
de 26  é tab lissements ré partis dans 
7  filiales principales : 

ñ M essier-D ow ty  (1  site en 
F rance : B idos). M essier-Dow ty 
dé veloppe et ré alise des trains 
d‘atterrissage pour avions civils, 
militaires et h é licoptè res. 

ñ M essier-B ug atti (3  sites en 
F rance : M olsh eim, V é lizy, V il-
leurb anne). M essier-B ugatti est 
spé cialisé  dans le freinage aé ro-
nautiq ue (freins carb one, ré gu-
lation, orientation des roues,… ) 

ñ M essier S erv ices est la h olding 
de M essier et est situé  à  V é lizy. 

ñ A ircelle (3  sites en F rance : L e 
H avre, Toulouse, P laisir). A ir-
celle conç oit et produit des na-
celles pour moteurs d‘avions 
commerciaux  ainsi q ue des in-
verseurs de poussé e. 

ñ L ab inal (7  sites en F rance : 2  à  

B lagnac, Toulouse, 2  à  V ille-
mur, A jaccio, V ich y). L ab inal 
travaille principalement dans 
les câ b lages et distrib utions 
é lectriq ues, les meub les avioni-
q ues et les h arnais moteurs. 
L ors du rach at de L ab inal par 
S necma, le P DG B é ch at de l‘é -
poq ue s‘é tait empressé  de re-
vendre la b ranch e automob ile à  
V aleo, q ui q uelq ues mois plus 
tard, avait coupé  la b ranch e 
S ylea en fermant les sites de 
Cah ors et de V ire. 

ñ H ispano-S uiz a (2  sites en 
F rance : Colomb es, R é au). L e 
site de R é au est en cours de 
fermeture suite à  une scanda-
leuse r é organisat ion du 
Groupe. H ispano-S uiza travaille 
essentiellement sur les systè mes 
de commande et des é q uipe-
ments pour moteurs aé ronauti-
q ues civils et militaires. 

ñ T euch os (9  sites en F rance : 
B elfort, M oissy Cramayel, S t 
M arcel, M ontigny le B reton-
neux , L e H avre, M é rignac, P au, 
Toulouse,  V itrolles). Teuch os 
est un spé cialiste du service en 
ingé nierie. 

 

L a b ranch e Dé fense- S é curité  : 

Cette b ranch e a un effectif total de 
9 7 0 0  salariés dans le monde dont 
6 4 9 2 salariés en F rance. A ncienne-
ment S agem, elle est composé e de 
1 4  é tab lissements franç ais ré partis 
dans 2 filiales principales : 

ñ S ag em  D éfense S écurité (1 1  
é tab lissements en F rance : P aris 
(siè ge), E ragny, M ontluç on, 
M antes, A rgenteuil, P oitiers, 
Dijon, M assy,  M ontpellier, S t 
P ierre du P erray, V alence). S a-
gem Dé fense est composé e elle-
mê me de 2  b ranch es : S agem 
A vioniq ue et S agem O ptroniq ue et 
Dé fense. S agem A vioniq ue tra-
vaille essentiellement sur les 
tech nologies de navigation alors 
q ue S agem O ptroniq ue et Dé -
fense propose des é q uipements 
et systè mes divers : (jumelles à  
vision nocturne, pé riscope de 

grands sous-marins, «  b oule op-
troniq ue »  pour aé ronefs et sys-
tè mes d‘armes, é q uipements 
infrarouges,… ). 

ñ S ag em  S écurité (3 é tab lisse-
ments en F rance : M ontrouge 
(siè ge), E ragny, S t E tienne du 
R ouvray). S agem S é curité  tra-
vaille essentiellement dans la 
b iomé trie à  b ase d‘empreintes 
digitales. M i-2 0 0 8 , 4  ans aprè s 
avoir fusionné  S necma et S agem 
pour cré er S afran, le Groupe a 
revendu sa fab rication de cartes 
à  puce et systè mes informati-
q ues de transactions sé curisé es à  
Ingenico. L e Groupe S afran 
n‘h é site pas à  rach eter des entre-
prises et à  se dé b arrasser par la 
suite des b ranch es q ui ne l‘inté -
resse pas ! 

 

L a b ranch e Té lé communica-
tions : 

Depuis le 2 5 janvier 2 0 0 8 , la b ran-
ch e S agem Communications ne 
fait plus partie du Groupe S A -
F R A N . S afran s‘est sé paré  de la 
té lé ph onie M ob iles et l‘a vendu 
avec ses 320 0  salariés à  un fonds 
d‘investissement amé ricain : Th e 
Gores Group. 

Cette organisation é tait toujours 
d‘actualité  dé b ut 2 0 0 8 . 
E n juin, le P DG de S afran, 
M . H erteman a dé cidé  de 
ré organiser le Groupe S afran. 
Des sites tel q u‘H ispano R é au 
sont en cours de fermeture et un 
nouveau d é coupage  des 
b ranch es est en cours de 
ré alisation avec entre autres 
l‘inté gration de S necma S ervices 
dans S necma et l‘é clatement 
d‘H ispano. 
 

U ne partie de notre entreprise 
S N P E  devrait ê tre une des 
proch aines é tapes ! 
 

L oin de nous l‘idée de faire 

croire q ue S afran est pire q ue 

les autres, S afran est un G roupe 

priv é q ui appliq ue les m ê m es 

m éth odes q ue F ord, R enault, 

E A D S ,... 

Page 2 FASARN :
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L a représentativ ité sy ndicale S afran 

Tant à  S N P E  q u‘à  S afran, les 
Représentativité syndicale Groupe Safran coups pleuvent pour les salarié s. 

L e rapport des forces à  mettre en 
place pour s‘opposer aux  coups du CFTC CFDT FO M é def, du gouvernement et de nos 
directions ré sulte souvent du poids 8% 

6% 
27%

des organisations syndicales. 

A  S afran, la CGT est pré sente 
dans presq ue tous les sites (h ormis 
q uelq ues rares sites ex -S agem). CGC

28% Comme à  la S N P E , b eaucoup de CGT 

dé cisions et accords sont pris au 31% 

niveau du Groupe, ne laissant q ue 
peu de place aux  revendications 
locales. 

Postes au Comité de Groupe B ien q ue difficile à  coordonner, 
cette pré sence massive est indis-
pensab le pour freiner les vellé ité s 10 

CGT 9 

de nos Dirigeants. 9 
CGC 8 

8 
 

CFDT 7 
7 

L a CG T  est la 1 è re org anisation 
6 

sy ndicale du G roupe S afran. 
5 

 

4 

Contrairement à  S P S , S U D n‘est 
3 

pas pré sent au niveau Groupe car 2 

seulement implanté  dans 2  é tab lis- 1 

sements sur 56  (B ordeaux , V er- 0 

non). CGT CFDT CGC 

L a représentativ ité sy ndicale S P S  

FO 5 

CFTC 1 

FO CFTC 

A  l‘im ag e du G roupe S afran, la 

CG T  est la 1 è re org anisation sy n-

dicale de S P S . 

L a CGT est en constante progres-
sion dans tous les collè ges, y compris 
dans le collè ge cadres, depuis 1 9 9 6 . 

L e syndicat est composé  de 7 5  adh é-

rents de toutes les caté gories, ou-
vriers, employé s, tech niciens, agents 
de maîtrise, ingé nieurs et cadres. 

N ous entretenons avec eux  des rela-
tions é troites et q uotidiennes afin de 
dé fendre l‘inté rê t de tous les salarié s 
de nos 3  entreprises. 

 

Représentativité syndicale SPS (CE) 

CGC+FO+ 
CFDT 

CFTC 
24% 

20% 

SUD CGT 
23% 33% 
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L a position de la CG T S P S et celle du G roupe S A F R A N

L es derniè res infos sur H érak les 

cré ation d‘H é rak les n‘é tait ni 
plus ni moins q ue le regroupe-
ment de 2 entité s pour accompa-
gner la fin du M 51 et d‘A -
riane 5. Concernant la partie 
automob ile de S M E (airb ags -
CE P ), l‘inq uié tude est de ri-
gueur car nous savons tous com-
ment S necma s‘est dé b arrassé de 
l‘activité automob ile de L ab inal 
sous pré tex te q ue ce n‘est pas le 
mé tier de S necma. 
P our la ch imie et les nitrocellu-
loses (Isoch em - Durlin - M anu-
co et B ergerac N C), les inq uié tu-
des sont encore plus grandes. 
A ucune perspective, aucun pro-
jet industriel, si ce n‘est d‘ê tre 
repris par des b anq ues (cf. § ci-
aprè s). Dans cette pé riode de 
crise financiè re, tout le monde 
peut mesurer le risq ue q ue cela 
repré sente pour nos collè gues de 
V ert-le-petit, P ith iviers, Genne-
villiers, P ont de Claix et B erge-
rac. 

L a CGT S P S et la CGT du 
Groupe S afran sont ex actement 
sur la mê me ligne q ue la CGT 
S M E et la CGT R ox el ; à savoir : 

Toute ré organisation / fusion 
doit ê tre accompagné e d‘un pro-
jet industriel pour s‘avé rer viab le 
dans le temps et aucun salarié , 
de q uelq ue b ranch e q ue ce soit, 
ne doit ê tre laissé pour compte. 

L e projet de fusion tel q u‘il est 
ab ordé ne ré pond à aucune de 
ses 2 dé finitions. 

S ur le projet industriel 

et social : 

L es Directions S afran et S P S 
n‘apportent aucun é lé ment per-
mettant de penser q ue cette opé -
ration n‘est pas une simple opé -
ration capitalistiq ue. L eur seul 
ob jectif est l‘accroissement du 
ch iffre d‘affaires et de la rentab i-
lité . A ucun investissement pré -
senté , aucun programme nou-
veau d‘importance. Comme si la 

L a partie poudres et munitions 
n‘est guè re mieux servie. M ê me 
si ê tre adossé à l‘entreprise N a-
tionale N ex ter (ex Giat) s‘avè re 
plus rassurant q ue d‘ê tre jeté en 
pâ ture à la finance, tout un ch a-
cun doit ê tre conscient q ue ce 
Groupe est en pleine restructura-
tion. Q uel sera le devenir des 
salarié s de S orgues et de B erge-
rac alors q ue N ex ter est lui aussi 
sur la liste des privatisab les 
(ouverture de capital) ? Q uelles 
perspectives d‘inté gration de ces 
é tab lissements alors q ue N ex ter 
possè de dé jà une b ranch e muni-
tions (risq ue de doub lons) et 
q ue le gouvernement a demandé 
au Groupe de s‘ouvrir sur des 
partenaires E uropé ens ? 

T outes ces q uestions sont lég iti-

m es et les CG T S P S , S afran et 

S N P E m ettent conjointem ent 

tout en Œ uv re pour ob tenir des 

réponses à ces q uestions. 

Comme nous le rappelions en 
introduction, le dossier semb le 
encore s‘accé lé rer avec le limo-
geage de M . Z yss et la nomina-
tion de M . A ntoine Gendry en 
tant q ue P ré sident du Conseil 
d‘A dministration de la S N P E . 

L e gouvernement a donc « fait 
sauter » le dernier maillon gê -
nant pour enclench er au plus tô t 
le projet H é rak les de S afran. 

Dans l‘article de « l‘usine nou-
velle » du 1 9 / 1 1 / 0 8 , le journa-
liste confirme toutes les restruc-
turations dont nous avons fait 
é tat pré cé demment. Il apporte 
l‘é lé ment suivant : « S e lo n le s 

É ch o s, 2 b a n q u e s - R o th sch ild e t 

L a z a rd - se se ra ie n t d é jà p e n ch é e s 
su r le u r situ a tio n » . 

Q uand on sait q ue L uce Gen-
dry, é pouse d‘A ntoine Gendry, 
est associé e gé rante de R oth -
sch ild & Cie, la CGT s‘interroge 
sur ce curieux concours de cir-
constance. 

L es noms d‘A ntoine Gendry et 
de L uce Gendry ne nous sont 
pas totalement inconnus car ils 
apparaissaient dé jà dans le dos-
sier de la privatisation de la so-
cié té Dagris, privatisation où les 
dirigeants de Dagris avaient é té 
condamné s. 

P ar ailleurs, nous avons appris 
par L e F igaro É conomie q ue 

M . S ark ozy envisagerait de cé der 
les 3 0 ,2 % dé tenus par les pou-
voirs pub lics dans le capital de 
S afran pour constituer le fonds 
d‘investissement straté giq ue 
franç ais (fonds souverain fran-
ç ais). 

L a cré ation d‘H é rak les, assortie 
de la privatisation totale de S a-
fran, serait d‘autant plus lourde 
de consé q uences pour la dé fense 
N ationale q ue l‘É tat n‘aurait 
plus de moyens de pression sur 
les orientations prises par S a-
fran. 

L a CGT continuera de vous in-
former, c‘est ensemb le q ue nous 
devons ob tenir des ré ponses ! 

V ous pouvez retrouver tous les tracts CGT S M E - R ox el et S P S sur le site de l U L : w w w .ulcgtstm.org 


